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Digital : la culture d'abord!

Je ne crois pas qu'il y ait un déterminisme tech- nologique, que ces ... Pour beaucoup, les innovations technologiques sont liées aux usages et il y a beaucoup ... 
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Benoît Thieulin Membre et ancien président du Conseil national du numérique Président de l’agence Netscouade Directeur de l’École de la communication de Sciences Po



Des communicants éclaireurs et garants de la cohérence Quand il évoque la révolution numérique, Benoît Thieulin y voit d’abord un levier de transformation de notre société et de nos organisations. Encore faut-il la mettre au service de projets pensés et assumés. Membre et ancien président du Conseil national du numérique, patron de l’agence Netscouade, directeur de l’École de la communication de Sciences Po, il dresse un constat de la digitalisation des entreprises et évoque la place des communicants. Les outils, le management, les collaborateurs, la transversalité, le web 2.0 et le client… On met beaucoup de choses dans le shaker de la digitalisation des entreprises. Quelle définition en proposez-vous ? Benoît Thieulin : D’abord, je préfère parler de révolution numérique, parce que c’est beaucoup plus clair quant à l’ampleur des changements que l’on est en train de vivre. Cette révolution, les organisations, les professionnels et le grand public l’ont comprise de manière très différente ces quinze dernières années. On a d’abord vu le numérique émerger comme un média nouveau porté par les supports que les communicants



géraient. Aujourd’hui, la digitalisation appartient directement aux questions stratégiques de l’entreprise. Ensuite, cette révolution a été perçue comme un secteur économique émergent avec quelques géants comme Google, Facebook, Amazon. Et puis, depuis trois ou quatre ans, on prend conscience qu’il s’agit d’une transformation générale de l’économie et de la société. Je pense que cette révolution numérique impacte même notre culture, car elle transforme de manière fondamentale le rapport au savoir et à la connaissance. Le parallèle avec l’imprimerie est fort et éclairant. Celle-ci a permis la diffusion des idées à la Renaissance,



Cette révolution transforme notre rapport au savoir et à la connaissance
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DOSSIER



Digital : la culture d’abord ! pendant la Réforme, la contre-Réforme, les révolutions politiques, industrielles… Tout cela, étalé sur trois siècles. La différence principale est que la révolution numérique s’étale, elle, sur deux générations avec des bouleversements monstrueux. Pense-t-on suffisamment le digital ? B. T. : Nous sommes un pays traversé par une forme de dépression politique. Par définition, ça n’est pas le meilleur environnement pour aborder les changements… On doit critiquer le numérique, mais en partant du principe qu’il peut être un levier de transformation du monde extrêmement positif. Je ne crois pas qu’il y ait un déterminisme technologique, que ces transformations soient guidées par l’arrivée impromptue d’innovations qu’on ne pourrait ni prévoir, ni empêcher si elles n’étaient pas souhaitables. Pour beaucoup, les innovations technologiques sont liées aux usages et il y a beaucoup d’évolutions possibles du monde pour peu qu’on pense un peu plus le digital. C’est la grande force des Américains : ils ont une stratégie, une vision de ce que le numérique doit amener. Parallèlement, en France et en Europe, nous ne le pensons pas suffisamment. Nous ne sommes pas capables de dire le modèle de société qu’on veut dessiner avec cet outil. Est-ce qu’on veut uniquement continuer à faire grossir les grandes entreprises qui produisent assez peu, qui se mettent dans une compétition globale et ne paient plus d’impôts ou s’en servir pour relocaliser l’économie, par exemple ?



sont confrontées à des changements majeurs, de même que la vente, la logistique, les DSI… Le numérique nourrit le besoin d’innovation. Il n’est pas tout, mais il a eu pour effet de remettre la question de l’innovation et de la créativité au coeur des organisations. Quels conseils donneriez-vous à un patron qui souhaiterait « attraper par le bon bout » le sujet de la digitalisation de son organisation ? B. T. : La transformation numérique arrive dans les organisations tous azimuts et rien ne lui échappe. Je pense que c’est un projet qui doit toucher toutes les dimensions de tous les métiers. Je vois trois conseils majeurs : - L’enjeu de transformation est tellement important que cela ne peut pas être délégué. C’est un sujet de présidence, complexe, multidimensionnel, critique et difficile à injecter dans les organisations. Et le PDG doit le faire en pratiquant ! - Ensuite, il s’agit de l’ajout radical d’une nouvelle culture. Il faut comprendre d’où vient cette révolution et quels sont ses fondamentaux culturels. L’économie « pair à pair », la compréhension de ses aspects technologiques… cela passe par la pratique et la formation. - Enfin, le recrutement et la marque employeur sont primordiaux. Il faut attirer de jeunes talents en diversifiant les profils : des communicants qui sont digitaux, des stratèges qui sont numériques. Il ne faut pas recruter que des digital natives, bien sûr. En revanche, c’est dans le rapprochement des anciens et des jeunes que se trouvent à mon avis les ingrédients pour faire bouger une organisation.



Le numérique remet en cause la hiérarchie traditionnelle, qui n’est plus un monopole ou un acquis



Comment cela se manifeste-t-il dans l’économie ? B. T. : Il y a encore trois ans, presqu’aucun PDG du CAC 40 ne disait ce qu’ils disent désormais quasiment tous : « Google est mon principal concurrent ». Cela dit l’ampleur des bouleversements qui touchent la banque, l’assurance, la culture… et même des secteurs ancrés dans la fabrication de produits, tels que l’automobile. Ni Blablacar ni Uber ne construisent de voiture et pourtant ils « disruptent » le modèle d’affaires de ce secteur. Ensuite, il y a l’impact sur les métiers à l’intérieur des organisations. Cela a commencé avec les métiers les plus en contact avec la société, dont ceux des médias. Mais aujourd’hui, les RH
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Le management est-il « équipé » pour accompagner cette mutation ? B. T. : Il y a dans notre culture managériale française des choses qui nous prédisposent assez bien à cette culture numérique, mais d’autres qui nous en éloignent. On est un pays d’essence top down, qui aime les verticalités. C’est un frein à notre transformation parce que le numérique remet en cause la hiérarchie traditionnelle, qui n’est plus un monopole ou un acquis. Le numérique est une démonstration de faisabilité. On est dans l’expérimentation et le collectif. Comment les entreprises du numérique arrivent-elles à perturber



des marchés établis ? En testant leurs idées, en expérimentant et en montrant que les nouvelles valeurs ajoutées ne se font pas nécessairement sur les cœurs de métier. Cela reflète un changement de culture dans les organisations. On a besoin de gens qui sont plus créatifs. Il faut les faire venir, leur confier plus de responsabilités et être capable de les faire travailler davantage en mode collaboratif, ce qui relève d’un leadership particulier. Donc, pour suivre le mouvement, on transforme toutes les grandes entreprises en start-up… ? B. T. : Non. Le modèle start-up n’est pas généralisable. Mais des traits culturels des start-up et du numérique ont déjà fait leur entrée dans les entreprises traditionnelles. Les clients sont par exemple de moins en moins dans un acte d’achat pur et plus dans quelque chose qui ressemble à de la location. Dans l’automobile, cela fait plusieurs années qu’on ne voit quasiment plus une seule publicité où on vous propose d’acheter une voiture. On vous donne un prix mensuel tout compris et on vend donc du service. Tout tend vers une économie de la fonctionnalité. Les entreprises doivent innover et cela ne se fait pas de manière théorique ou intuitive, mais de manière empirique. Dans le Web, quand on a des intuitions, on les teste. Eh bien 80 % des intuitions sont fausses ! C’est donc l’usage qui va vous le confirmer et votre intuition… on s’en fiche un peu.



le premier cercle des fans d’un produit ou d’une marque en considérant les salariés comme dépositaires de l’image de marque et donc détenteurs d’un actif de communication extrêmement précieux pour l’entreprise. Ces enjeux de transformation de la communication passent par la communication interne et rejaillissent sur l’externe. Mais c’est aussi, et surtout, une affaire de management, de culture d’entreprise, de qualité de vie au travail, d’authenticité… de tout ce qui favorise l’engagement des salariés. B. T. : Le métier de communicant, notamment en interne, se rapproche par beaucoup d’aspects des métiers des ressources humaines. Le communicant interne va être le bras armé opérationnel capable d’outiller, de mesurer et de suivre la diffusion d’une culture nouvelle dans l’entreprise. Cela implique des changements d’organisation avec des points-clés. La question des plateformes qui vont permettre la conversation dans l’entreprise et l’organisation du travail collaboratif est essentielle. On a déjà un certain recul avec les premières vagues de réseaux sociaux d’entreprise qui ont échoué ou fonctionné. On se rend compte que si l’organisation est plus plate et que vous installez un outil qui correspond aux attentes et aux usages, il va fonctionner. Et ce sera moins un outil de communication qu’un outil… de travail, tout simplement. Restructurer les échanges internes dans les organisations, les outiller pour permettre aux salariés de mieux travailler en collaboratif avec des outils de gestion de projet qui permettent de sortir de l’information dérégulée qu’est l’email sont des enjeux qui me paraissent essentiels. Évidemment, tout cela doit s’accompagner. Il faut former les gens, les y amener progressivement et leur montrer l’intérêt qu’ils y trouveront.



On a besoin de gens plus créatifs à qui on va confier plus de responsabilités



Le communicant a longtemps été un de ceux qui faisaient rentrer la société dans l’entreprise. Quel est désormais son rôle dans ces changements de fond ? B. T. : Le métier de dircom a beaucoup évolué. Ce sont souvent les communicants qui ont fait rentrer le numérique dans l’entreprise. Ils ont alerté sur la dimension sociale qui touchait leurs supports de communication et cette dimension s’est transformée en dimension client : ce qu’on appelle le CRM social1 est désormais implémenté dans les directions clients. Ils doivent continuer à tenir ce rôle d’éclaireur, tout en maintenant la cohérence de la communication. Et ça n’est pas simple quand, lorsque vous avez 10 000 collaborateurs dans votre entreprise, vous avez en réalité 10 000 communicants sur Facebook, sur Linkedin… Il va falloir réaliser avec l’interne ce qu’on a réussi avec



Propos recueillis par Marc Renaud Directeur de la communication interne et institutionnelle de Leroy Merlin Administrateur de l’Afci



1



Le CRM (Customer relationship management) est un ensemble de systèmes permettant d’optimiser la relation avec les clients dans un but de fidélisation et d’augmentation du chiffre d’affaires.



Les cahiers de la communication interne n°38 - Juin 2016



33



























des documents recommandant







[image: alt]





digital natives culture generation dbid 3htilo 












 


[image: alt]





la gacographie aa sert dabord a raisonner -85pdf ... AWS 

This. La. GacOgraphie. AA. Sert. DAbord. A. Raisonner. PDF on the files/S3Library-3ed3f-De0c2-8032d-0d10f-Ef708.pdf file begin with Intro, Brief Discussion until the. Index/Glossary page, look at the table of content for additional information, if pr










 


[image: alt]





FÃªte de la culture 

La FÃªte de la culture est un mouvement bÃ©nÃ©vole pancanadien axÃ© sur la collaboration dont le but est de favoriser la sensibilisation, l'accessibilitÃ©, la participation et l'engagement de tous les Canadiens Ã  la vie artistique et culturelle de l










 


[image: alt]





critique de la culture culture de la critique - Calenda 

Lectures contemporaines de la Théorie critique. ARMAN, Pompei's Syndrom, 1984. Cette oeuvre est enregistrée au «Arman Studio Archives New York» sous le ...










 


[image: alt]





Assises de la culture 

8 févr. 2019 - ... cette concertation, elles se connaîtront un nouveau temps fort à l' ... René Réthoré, vice-président chargé de la culture et du patrimoine, ...










 


[image: alt]





vivre la culture 

ais.it institutfranc ais.it/milano fa c ebook .c om/IFMilano. CO. R. S. O. M. A. G. E. N. T. A. 63. MILANO. COLTIVIAMO IL NOSTRO GIARDINO... MA NON SOLO. >.










 


[image: alt]





La culture francaise 

La Culture FranÃ§aise et moi of. Mme. C (2015 - 2016). 1. 3. Ma Culture. La Culture franÃ§aise. Ils parlent â€¦ Je parles â€¦ Je bois â€¦ Je porte â€¦ Ils portent â€¦










 


[image: alt]





La culture du travail La culture du travail - Arifor 

Ce travail était mécanique. • Les tâches étaient fractionnées, décomposées. • Elles étaient répétitives, monotones, manuelles. Hier on cherchait à produire et à ...










 


[image: alt]





Assises de la culture 

8 févr. 2019 - Grand Paris Sud développe son ambition culturelle au service des habitants du ... le mardi 12 février au Théâtre de Sénart. Dans la lignée du ...










 


[image: alt]





Culture 

1 janv. 2017 - musiques, danse et art dramatique et 1 service d'arts visuels) ... 982 € dont les 2 Scènes Nationales de Sénart et de l'Agora d'Évry et l'Office de.










 


[image: alt]





Culture 

le soir et le dimanche. LA PROPOSITION ICI CONSISTE Ã€ Ã‰LARGIR LES HORAIRES. D'OUVERTURE DES BIBLIOTHÃˆQUES MUNICIPALES ET. UNIVERSITAIRES, AFIN D'AMÃ‰NAGER DES PLAGES EN SOIRÃ‰E. DURANT LA SEMAINE ET D'Ã‰TENDRE PROGRESSIVEMENT. L'OUVERTURE LE DIMAN










 


[image: alt]





Culture 

LES AFGHANES DOIVENT-ELLES SKIER EN BURQA ? A Bamiyan, dix audacieuses ont chaussé les skis. Une première pour des femmes dans ces montagnes ...










 


[image: alt]





Culture 

weekaend). Paradessus tout ; il y a le clip (horrible) dans lequel la Meune américaine se trémousse avec ses potes porteur de mèche, avec lesquels on imagine ...










 


[image: alt]





Culture 

e ch erch eu rs d e l'universitÃ© d'H arvard. Ces derniers ont m is au p o in. t u n p ro cÃ©d Ã© rÃ©v ... Vous connaissez l'histoire de Moby. Dick la baleine blanche ? Sans doute, et celle des Moby Ducks ? Il s'agit d'une cargaison de 28 800 animaux










 


[image: alt]





Culture 

des exploitants de cinÃ©ma, des salles de spectacles, et des grandes plateformes numÃ©riques (Google, Amazon, Facebook, Apple), soient sollicitÃ©es, au cÃ´tÃ© de ...










 


[image: alt]





culture coloniale la dbid 4uz 












 


[image: alt]





Cartes et chÃ¨ques culture - MinistÃ¨re de la Culture 

RhÃ´ne, les Pays de la Loire, la Bourgogne et le Lan- guedoc-Roussillon. Entre 2003 et 2005, le nombre de crÃ©ations s'ac- cÃ©lÃ¨re avec la mise en place de 24 ...










 


[image: alt]





Qu'est-ce que la culture 

... votre dÃ©finition de la culture. 5.12. Fiche. Politique. Musique. ThÃ©Ã¢tre. Pouvoir. Histoire. Ã‰conomie. CinÃ©ma. Commerce. Langue. Ã‰tat. Folklore. Urbanisation.










 


[image: alt]





Qu'est-ce que la culture 

Apparues aux Ã‰tats-Unis dans la premiÃ¨re moitiÃ© du 20e siÃ¨cle, des danses comme le swing et le charleston obtiennent rapidement la faveur des QuÃ©bÃ©cois. 5.










 


[image: alt]





Waziers - Ministère de la Culture 

2. Sondage par carottage mécanique. 3. Colonnes de prélèvement de sédiment pour l'analyse palynologique (des pollens). 4. Vue générale de la stratigraphie.










 


[image: alt]





l'intercompréhension - Ministère de la Culture 

(A) éviter le vocabulaire familier, les sigles, les abréviations, l'argot, le jargon ..... informatiques. Support : ..... BONVINO E., 2015,Intercomprehension studies in Europe : history, current methodology and future developmentsin DOLCI R., TAM-.










 


[image: alt]





La culture de l'alternance - Arifor 

et l'objectif du stage dans un coin de sa tête programme d'activités prévisionnel en lien .... et huilez votre caisse à outils pour fluidifier les circuits d'échanges.










 


[image: alt]





transformer la culture : quelle culture, quels leviers - Kea & Partners 

Vous opérez un virage stratégique et il vous apparaît que la culture de votre ... La phase de conception permet d'aligner la culture voulue avec votre vision et.










 


[image: alt]





maisons de la culture et bibliothèques hiver-printemps ... - Culture MHM 

ACTIVITÉ DANS LE CADRE DU 24 HEURES DE SCIENCES ...... Programme : LIGETI/Concerto roumain ...... Les élèves d'arts plastiques de l'Académie Dunton.










 














×
Report Digital : la culture d'abord!





Your name




Email




Reason
-Select Reason-
Pornographic
Defamatory
Illegal/Unlawful
Spam
Other Terms Of Service Violation
File a copyright complaint





Description















Close
Save changes















×
Signe






Email




Mot de passe







 Se souvenir de moi

Vous avez oublié votre mot de passe?




Signe




 Connexion avec Facebook












 

Information

	A propos de nous
	Règles de confidentialité
	TERMES ET CONDITIONS
	AIDE
	DROIT D'AUTEUR
	CONTACT
	Cookie Policy





Droit d'auteur © 2024 P.PDFHALL.COM. Tous droits réservés.








MON COMPTE



	
Ajouter le document

	
de gestion des documents

	
Ajouter le document

	
Signe









BULLETIN



















Follow us

	

Facebook


	

Twitter



















Our partners will collect data and use cookies for ad personalization and measurement. Learn how we and our ad partner Google, collect and use data. Agree & Close



